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 Pauline Chevallereau, Macparis Printemps 2023 en images : la Foire d’art contemporain revient à 
 Paris
 https://www.arts-in-the-city.com/2023/05/31/macparis-printemps-2023-en-images-la-foire-dart-
 contemporain-revient-a-paris/
 31 Mai 2023
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 Olivier de Champris, Les micro-phénomènes de Charlotte Seidel
 http://www.lacritique.org/article-les-micro-phenomenes-de-charlotte-seidel
 15 Juin 2019
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 SB, Nice Salon Camera Camera à l’Hôtel Windsor Festival OVNi 2018
 http://www.nicerendezvous.com/2018112313595/nice-salon-camera-camera-a-l-hotel-windsor-
 festival-ovni-2018.html
 23 Novembre 2018
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 Traduction de Guillermo Vargas Quisoboni, Le temps des pommes
 https://revistalupita.art/expo/le-temps-des-pommes/
 Octobre 2018
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 Pierre Hemptinne, Le Temps des pommes à l’Été 78
 https://www.pointculture.be/article/focus/le-temps-des-pommes-lete-78/
 26 Septembre 2018
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 [Exposition] 09/12 ▷ 27/01 – Charlotte Seidel – Intérieurs (Interiors) – Galerie Dohyang Lee – Paris
	 http://agenda-pointcontemporain.com/exposition-09-12-▷-27-01-charlotte-seidel-interieurs-interiors-
 galerie-dohyanglee-paris/
 09 Décembre 2017
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 Vernissage de Charlotte Seidel «Intérieurs»
 http://agenda.germainpire.info/view_entry.php?id=90466
 09 Décembre 2017
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 Museum on/off
 http://www.paris-art.com/museum-onoff/
 13 Avril 2016
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 Jing-shi Wu, Entretien avec Charlotte Seidel
 http://www.arpla.fr/mu/lebourdon/2014/12/15/entretien-avec-charlotte-seidel/
 15 Décembre 2014



galerie dohyanglee

www.galeriedohyanglee.com



galerie dohyanglee

www.galeriedohyanglee.com



galerie dohyanglee

www.galeriedohyanglee.com



galerie dohyanglee

www.galeriedohyanglee.com



galerie dohyanglee

www.galeriedohyanglee.com



galerie dohyanglee

www.galeriedohyanglee.com



galerie dohyanglee

www.galeriedohyanglee.com



galerie dohyanglee

www.galeriedohyanglee.com

 Que Faire à Paris, Trois Fois Rien - Charlotte Seidel
	 http://quefaire.paris.fr/fiche/93009_trois_fois_rien_charlotte_seidel
 4 Octobre 2014 
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	 J’ai	vu	l’expo,	Urbi et Orbi
 http://www.jaivulexpo.com/tag/fondation-ricard
 6 Mai 2012 
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 Julie Portier, Pendant ce temps, l’oeuvre a lieu
	 Le	Quotidien	de	l’Art,	n°	130
 16 Avril 2012 

 Ju squ’à  p ré sent ,  l e 
P a l a z z o  G r a s s i  n ’ a v a i t 
présenté que des expositions 
thématiques, parfois axées 
sur la collection de François 
Pinault. Pour la première 
fois, l’institution offre une 
partie de ses murs à un seul 
artiste, le Suisse Urs Fischer. 
Hasard du calendrier, l’artiste 
expose aussi jusqu’au 26 mai 
chez Gagosian à Paris. Sans 
chambou le r  l ’ e space  du 
bâtiment vénitien, ce dernier 
a pris quelques libertés, en 
dégageant des perspectives. 
Mais on l’a connu plus hardi, 
défonçant le plafond de la 
Fondation Deste à Athènes 
pour révéler par exemple 
u n e  s c u l p t u r e  t o u t e  e n 
arborescence. Les bousculades 
sont plus subtiles ici, jouant surtout sur l’ironie. Il 
taquine gentiment la collection, en installant à côté 
du chien rutilant et triomphant de Jeff Koons un cabot 
noir secouant la queue, montrant ostensiblement sa 
mécanique, là où l’artiste américain cherche à gommer 
tout secret de conception. Fischer dégonfle aussi la 
mythologie de l’artiste, en installant un atelier dont 

il montre les déchets. Il ne masque aucune de ses 
nombreuses références, à Franz West ou aux corps 
fragmentés d’un Bruce Nauman revus et corrigés en 
rose malabar. Même irrévérence dans 

Vue de l’installation, Urs Fischer, “Madame Fisscher”, Palazzo Grassi, 
Venise, 2012. © Urs Fischer. Courtesy de l’artiste et du Palazzo Grassi, 

Venise. Photo : Stefan Altenburger.

Suite du texte p. 2 

*  p.4  le pavillon fête ses 10 ans à la fondation ricard

*  p.6  un tour des galeries parisiennes  

*  p.8  la collection jourdan-barry en vente à paris  

numéro 130  /  lundi 16 avril 2012  /  www.lequotidiendelart.com  /  2 euros
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urs Fischer chahute  
le Palazzo Grassi

p a r  r o x a n a  a z i m i  e t  p h i l i p p e  r é g n i e r
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 Invité par Ange Leccia et Christian 
Merlhiot pour fêter les dix ans du Pavillon 
(Laboratoire de création du Palais de 
Tokyo), où se sont succédé une centaine 
de résidents, l’artiste Claude Closky a 
esquivé le tour de force curatorial qui 
effacerait la singularité des propositions 
sous le discours du commissaire star (soit 
l’effet « Soudain déjà » de Guillaume 
Desanges à l’Ensba). Cette stratégie 
s’opère dans un subtil, et non moins 
titanesque, déplacement du cadre de 
l’exposition, de son espace – vidé – à 
son temps – intensifié. Ainsi, du 16 avril 
au 21 mai, n’y aura-t-il (presque) rien 
à voir entre les murs de la Fondation 
d’entreprise Ricard, sur lesquels sont 
punaisées les photocopies de la maquette 
du futur catalogue de « Ça & là », avec 
en lieu des illustrations des œuvres, une 
page vide. Pendant ce temps, tout se passe ailleurs : dans 
l’espace public (au jardin du Luxembourg où Matteo Rubbi 
invite à un jeu de plateau, Alexander Lang) ; ou privé (chez 
Émilie Renard qui convie à une discussion à propos de son 
travail de commissaire) ; dans d’autres lieux d’exposition 
(au musée d’art moderne de la Ville de Paris où Danse. 
Matisse de Haizea Barcenilla Garcia côtoie de près son sujet), 
ou moins familiers à l’art (au magasin Camif de Chauray 
(Deux-Sèvres), où Anne-Laure Maison installe au sol un 
dessin en vinyle, Contact) ; à Paris ou ailleurs (à Chiang Mai 
en Thaïlande, où Apichatpong Weerasethakul & Chaisiri 
Jiwarangsan aménagent une bibliothèque d’histoires de 
fantômes dans une épicerie, The books of Discipline) ; dans 
une scène du prochain film de Michel Gondry (où des œuvres 
ont été accrochées par Samir Ramdani & Serge Stephan) ; sur 
un T-shirt (Ombre de Seulgi Lee), ou sur le net (où le film de 
Christelle Lheureux, La maladie blanche, diffusé de la tombée 
de la nuit au lever du jour, à n’importe quel endroit du globe). 

Tout en dispensant le geste artistique d’adapter son 
format au cadre traditionnel de l’exposition, Claude Closky 
lui confie la responsabilité de son mode d’apparition. La 
consonance légère du titre, « Ça & là », ne saurait négliger 
l’importance accordée ici au rapport entre l’œuvre et son 
contexte, qui lui donne sa pertinence. Ce qui passe pour 
une tactique de repli du commissaire est en fait une manière 
efficace de requestionner « la place de l’art au sens figuré à 
partir de la place qu’il occupe au sens littéral ». Sur la vitrine 
du bar Le Reflet, rue Champollion à Paris, Isabelle Cornaro 
laisse la question en suspens de manière poétique avec un 
film adhésif transparent qui invite à regarder l’intérieur tout 
en reflétant l’extérieur (Spray Painting). Adriana Lara feint le 

contre-argument en exposant à l’intérieur de la galerie Air de 
Paris une impression sur toile déclarant « les vrais artistes sont 
dans la rue ». Il y a « ça et là » la résurgence d’une humeur 
utopique, où résonne la formule de Filliou : « l’art est ce qui 
rend la vie plus intéressante que l’art ». Certains réactivent 
l’affichage sauvage (Émilie Pitoiset ou Adam Vackar), d’autres 
jouent l’infiltration tel Benoît Maire glissant des cartes 
postales dans des livres des bibliothèques parisiennes, quand 
Charlotte Seidel pousse la stratégie de la discrétion avec After 
you, maintien d’une flaque d’eau place Jules Joffrin. Plus 
monumentaux, mais aussi enchanteurs, sont les panneaux 
figurant un décor exotique dans la station de métro Concorde 
par Ariane Michel (Tube Safari)

Rue Boissy d’Anglas, où auront également lieu des 
performances (consulter le site ci-dessous), ce qui prend 
la forme d’une exposition de documents dans la pure 
tradition conceptuelle, est au contraire une archive en 
devenir, recentrant l’attention sur le présent investi. Devant 
la page où l’œuvre n’est pas encore apparue, le vertige 
devant l’impossibilité de « tout » voir est rattrapé par l’idée 
réjouissante qu’une multitude de gestes artistiques sont en 
train de se produire à ce moment même, contaminant le 
réel. ❚ 
« Ça & là » jusqu’au 21 mai, Fondation d’entreprise Ricard, 12, rue Boissy 

d’Anglas, 75008 Paris, tél. 01 53 30 88 00,  

www.fondation-entreprise-ricard.com et au-delà, catalogue à paraître, 

http://aaa.closky.online.fr/this&there

    Pendant ce temps, l’œuvre a lieu
p a r  J u l i e  p o r t i e r

Isabelle Cornaro, Spray Painting, 2012, acrylique.  
Le Reflet, 6, rue Champollion, 75005 Paris.
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 Chasse au Trésor
	 magazine	Slicker	n°	3
 Printemps 2012 



galerie dohyanglee

www.galeriedohyanglee.com

http://www.cataloguemagazine.com/contemporary-art/magazine/selected-pieces/charlotte-seidel/ 

mars 2010 

 

 

 Florence Ostende, Eure Charlotte 2007
 http://www.cataloguemagazine.com/contemporary-art/magazine/selected-pieces/charlotte-seidel/
 Mars 2010
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 ACC Weimar, Charlotte Seidel : Das Bauhaus in Montevideo BE A LATINAMERICAN ARTIST
 http://old.acc-weimar.de/atelier/progs/prog2004/martin/vortrag.html
 15 Décembre 2005
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